
  



- Géomorphologie et Hydrologie :

    Immédiatement, c’est la double identité géolo-
gique du lieu, déterminante pour l’histoire humaine,
qui frappe le géographe : Calcaire et dolomitique,
dans sa partie supérieure, matérialisée par les
contreforts du Larzac méridional (Jurassique
moyen et supérieur majoritaire, 140-160 millions
d’années), gréseuse et siliceuse majoritaire dans la
vallée, d’époques plus anciennes (Trias-Permien-
Cambrien, 245-300-500 millions d’années).

    Situés à 400 mètres en contrebas de la corniche
du Larzac, où la commune ne compte ni habitation
ni habitant, ses trois hameaux (Saint-Privat, les
Salces, la Rouquette), bénéficient d’un important
réseau de sources et de ruisseaux d’eau pure et cal-
caire. La terrible épidémie de choléra, survenue en
1905, était due aux excréments des troupeaux, à
l’ignorance de l’asepsie et de l’épuration, erreurs
immédiatement corrigées à l’époque par la protec-
tion des sources et fontaines. Élément fondamental
concernant toute présence humaine, de la
Préhistoire à nos jours, cette abondance d’eau

confère au village le privilège de ne jamais en man-
quer, même au cours des sècheresses estivales
modernes. Le toponyme « Salces » indique la pré-
sence en nombre de saules (salix en latin) et de
zones humides utiles à l’agriculture et au pastoralis-
me.
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Géographie et Histoire de la commune de Saint-Privat

Un cadre géographique et naturel peu commun

- L’écrin naturel prestigieux, visible d’ici, jouit depuis 2011 du classement UNESCO pour la partie Larzac méridional
de la commune, et de 1600 hectares au titre du réseau européen Natura 2000. L’endroit échappe à toute cause de
pollution, un cadre idéal pour les cultures, une fois les derniers pesticides éradiqués de l’endroit !

- Le hameau des Salses au début du siècle dernier,
entièrement dévolu à l’agriculture.

2% de forêts alors contre 75% aujourd’hui.
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- Cadre naturel et agricole :

    La nature actuelle, entièrement influencée par la
construction millénaire des paysages par les
hommes, offre quant à elle une « double-double
identité patrimoniale » au plan biologique, à la fois

climatique et chimique. Climatique d’abord, car la
commune « de montagne »  doit cette appellation à
l’ambiance tempérée sur le Larzac, au delà de 700
mètres d’altitude, et méditerranéenne plus bas,
où prospèrent encore quelque 10.000 oliviers.
La Rouquette doit son nom au Chêne blanc (ou
pubescent) en hiver où il est roux, Blanca ou Blaca
en Occitan, comme pour Saint-Jean-de-la
Blaquière, car l’arbre a le dessous des feuilles blanc
en été. Chimique ensuite, car les végétations caus-
senardes et de garrigues sont installées sur les sols
calcaires et cousins, les maquis à bruyères étant
favorisés par les sols siliceux ou « acides », moins
favorables à l’agriculture. Les sols intermédiaires
bénéficient, sur plusieurs centaines de mètres, d’ap-
ports calcaires issus du ruissellement. Aujourd’hui,
les ravages paysagers, la perte d’identité du territoi-
re, doivent tout à l’exode rural et à la plantation
absurde, depuis la guerre, de millions de pins noirs
d’Autriche qui épuisent les sources et les nappes
aquifères, d’une part, et recouvrent tous les patri-
moines accumulés ici depuis des milliers d’années,
d’autre part. Cette perte globale et récente, à la fois
agricole, économique et scientifique, pose le premier
(et seul) des problèmes à résoudre, dans le cadre
d’un aménagement moderne du territoire en direc-
tion des générations futures : l’Interprétation patri-
moniale et pluridisciplinaire du territoire. 
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- Le dolmen de Coste rouge (commune de Soumont),
et les autres monuments du Néolithique proches,

sont en grès.

- Le prieuré Saint-Michel de Grandmont (commune de Saint-Privat), comme toutes les maisons
et monuments de Lodève à Saint-Privat, doit tout à la Pierre de pays idéale des tailleurs de pierre locaux.
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Un cadre historique particulier
- Populations d’hier et d’aujourd’hui :

    Depuis nos ancêtres du Paléolithique, nomades
cueilleurs-chasseurs bien présents ici et soumis aux
rigueurs de la dernière glaciation, ceux du
Néolithique, agriculteurs sédentarisés peu à peu, ont
bâti nos paysages au gré des migrations humaines
vécues ici. Parmi les plus récentes, citons les voisins

aveyronnais victimes de la révolution industrielle dès
le XIXe siècle, les ouvriers italiens, espagnols, puis
les néo ruraux nationaux et étrangers, les visiteurs
ou « touristes » actuels… Les traces toujours
visibles dans le paysage, comme les mégalithes, les
itinéraires gallo romains et voies commerciales
anciennes, les modestes monuments ruraux (cartu-
laires, terrasses de cultures, calvaires, mas…),
disent énormément à ceux qui, en manque cruel
d’archives comme c’est le cas pour la commune,
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Le hameau de Saint-Privat, dominé par les restes de l’église primitive et la tour carrée du château (XIe et XIIe siècle),
non classé, constitue un ensemble historique et architectural complet, au plan local, historique et architectural,

de l’exemplarité patrimoniale à remettre en œuvre ! La maison seigneuriale des XVe au XVIIIe siècle,
située en bas à droite de la photographie, fait office d’entrée du village à cette époque

(fenêtres à meneaux du XVIIe siècle à droite). (drone)
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pourraient en dévoiler les histoires du passé, à partir
de bien des sciences, au delà de la seule histoire. 

- Une industrie originale : les meules de
Saint-Privat

    Les meules à aiguiser de Saint-Privat, une
industrie locale très développée aux siècles der-
niers, et exportée loin d’ici, a fait l’objet d’études et
de publications qu’il convient de révéler au grand

public. D’autant que celle-ci, qui a laissé sur les
causses et coteaux gréseux de nombreuses
marques d’exploitations, carrières et cabanes de
carriers, a dû débuter dès l’époque antique, à laquel-
le toutes les vertus du grès étaient déjà bien
connues. L’entreprise locale de taille de pierre
Muzarelli, toujours vivace, participe plus que jamais
à la restauration de monuments régionaux (Saint-
Privat, Tour de Gignac, Pont d’Arboras, église
Saint-Fulcran à Lodève…).
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- Tout en pierres de taille, miraculeusement épargnées
par les habitants, sont entremêlés ici le Moyen-Âge

et la Renaissance.

L’église romane Notre-Dame des Salces,
beau, humble et sobre monument historique.

- Ouvriers meuliers au début du 20ème siècle,
époque à laquelle le village n’était pas pourvu

d’électricité. Nombreuses étaient les familles locales
qui pratiquaient cet artisanat original.

- Quelques outils des meuliers, barre à mine,
coin et piolets, servant à toutes les étapes

du dégrossissage (coll. Colicci).
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- Saint-Privat aujourd’hui et demain :

    Une fois connus les principaux facteurs géogra-
phiques et historiques du lieu, il convient d’en tenir
compte afin d’imaginer un avenir fécond pour cette
commune très particulière. Au recul considérable de
l’agriculture traditionnelle (fermeture du territoire), au
recul démographique, à la perte de tous les com-
merces et de certains services publics, succède un
renouveau bien engagé dans tous les domaines :

- Les derniers troupeaux de chèvres et de brebis de
la famille CORNIER laissent la place aux bovins, aux
chevaux et ânes, qui tous ensembles gèrent la
broussaille envahissante (mais doivent être accom-
pagnés d’un réel effort de réouverture du territoire
par les pouvoirs publics).
- La démographie augmente régulièrement (450
habitants environ), et l’école municipale, la commu-
ne et la restauration de l’habitat ancien en profitent.
- Le renouveau de l’agriculture naturelle, des filières
agricoles anciennes et modernes (oléiculture, arbres
fruitiers, phytothérapie…) devrait compenser le
déclin observé partout ailleurs (sentier de découver-
te de l’Agroécologie, et cultures de Raphaël
COLICCI).
- Les vignes expérimentales d’Olivier Julien redorent
le blason de la viticulture locale.
- Les jeunes entrepreneurs locaux, employés muni-
cipaux, qui utilisent la Pierre de pays pour leur
propre habitation, celles de leurs clients, et pour les
abords publics, renforçant ainsi l’identité patrimonia-
le d’un village encore globalement épargné, fait local
rare !
- Victimes de l’embroussaillement du territoire, les
chasseurs régulent les populations de sangliers,
absents autrefois et devenus prédateurs des cul-
tures et jardins.
- Les visiteurs, de plus en plus nombreux, emprun-
tent le GR 74, le Chemin de Compostelle et les cir-
cuits de découverte proches.

Philippe MARTIN

73

- Catalogue d’outils à aiguiser d’une entreprise familiale
des Salces (coll. A. Rigo).

- Cabane de carriers,  originale à deux pièces, perdue
dans la forêt. Ces vestiges occupent les «Bruyères»,

des Salces à Usclas-du-Bosc.

- Beau tableau réalisé par les chasseurs de Saint-Privat
(environ 250 sangliers/an). Faisant suite à l’exode rural
durement ressenti ici, les friches et les jeunes forêts ont
transformé et la flore et la faune typiques du terroir.
Les gibiers de lumière (perdrix, lapins, lièvres...)

ont laissé la place aux sangliers qui pullulent aujour-
d’hui, menaçant toutes les cultures, dont les jardins,

qu’il faut protéger des dégradations.
La chasse est l’outil de leur régulation.
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- La Bruyère cendrée Erica cinerea,
l’une des six espèces de la commune siliceuse.

- L’Arbousier Arbutus unedo, ou Arbre aux fraises,
appartient à la même famille que les bruyères.
En automne, fait rare, les fleurs et les fruits
sont réunis en un splendide décorum.

-  Minéral rare, la rhyolite est une roche magmatique
volcanique, équivalent volcanique du granite.

Une coulée du Cambrien, très étroite, affleure par
endroits de Saint-Privat jusqu’à Lodève, donnant lieu
ici, par la forte « acidité » des sols, à une explosion

d’espèces végétales rares au plan national (méditerra-
néo-montagnardes), en pleine zone méditerranéenne !
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- Témoin  des zones aquatiques les plus pures,
et devenue rarissime, l’Écrevisse à pattes blanches

résiste à Saint-Privat.
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